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Grozon – Au Village
Opération préventive de diagnostic (2009)
Lydie Joan
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 Un projet de construction de maison individuelle à Grozon (Jura) est à l'origine d'une
prescription de diagnostic  archéologique par  le  service régional  de l’archéologie  de
Franche-Comté sur une emprise de 1 717 m2. Cette opération a été réalisée du 9 mars au
12 mars 2009.
2 La localisation du projet,  sur les rives de la Grozonne, à proximité immédiate de la
saline  médiévale  et  dans  l’emprise  de  l’agglomération  romaine,  était  propice  à  la
découverte  de traces  d’une implantation humaine correspondant à  ces  périodes.  La
présente opération archéologique complète les données fournies par les carottages 4
et 5 effectués par P. Pétrequin en 1997 : elle présente des séquences stratigraphiques et
chronologiques relativement similaires avec un substrat géologique aux alentours de
2 m sous le sol actuel.
3 Les vestiges rencontrés sont les maçonneries d’un ou deux bâtiments maçonnés qui se
prolongent  au-delà  de  l’emprise,  trois  aménagements  en  bois  (dont  peut-être  une
retenue d’eau ou canal constitué de pieux en chêne, une canalisation ou drain en sapin
et un aménagement indéterminé en branche de hêtre) et enfin des niveaux de cendrier
liés à l’exploitation du sel.
4 Les  maçonneries  sont  relativement  mal  conservées,  si  ce  n’est  un  angle  de  mur
conservé sur six assises (80 cm de haut). L’aménagement de bois (pieux de chêne et
planche) repéré sur au moins 10 m de long n’a pu être sondé dans toute sa hauteur, la
nappe phréatique ayant empêché une investigation poussée. Toutefois, les pieux et la
planche observés laissent présager un aménagement relativement bien conservé. Enfin,
les rejets de l’exploitation du sel se développent sur plus d’1 m de stratigraphie.
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5 Mais, au-delà des considérations de conservation des vestiges, c’est la large chronologie
de cet ensemble qui retient l’attention. Le mobilier recueilli dans les différents niveaux
permet d’envisager une occupation de ce secteur de l’Antiquité romaine au XIe s.  de
notre ère. Les premières observations ne posent pas les bases d’une assez bonne lecture
des successions stratigraphiques nécessaires à une association évidente des structures
observées, pourtant elles mettent en évidence une occupation des lieux avec une zone
humide  canalisée  à  une  période  antérieure  et  probablement  contemporain  du
bâtiment.
6 Si l’occupation gallo-romaine du Haut-Empire est peu représentée par le mobilier, elle
semble être associée au bâtiment maçonné. Toutefois, les céramiques de la période Ve-
VIIIe s. rencontrées dans les niveaux à l’intérieur du bâtiment, suggèrent peut-être une
réutilisation  de  cet  édifice  au  haut  Moyen Âge.  Dans  le  sommet  des  remblais  du
bâtiment, ces céramiques sont aussi associées à des céramiques plus tardives des IXe-
XIe s. qui se rencontrent aussi dans les niveaux de cendriers de la saline.
7 En se référant à une étude palynologique menée par H. Richard en 1983, concernant,
entre autres, la variation de taxons d’arbres (frêne et aulne) et de taxons de plantes
aquatiques du marais de Grozon (Richard 1988),  trois phases majeures d’installation
d’un étang dans la dépression ont pu être mises en évidence. Associées à des datations
radiocarbone, il a été possible de proposer une première phase aux environs du Bronze
final (1000-800 av. J.‑C. (a.s.)), une deuxième au Bas-Empire (300-500 apr. J.‑C. (a.s.)) et
une dernière juste après 1200 apr. J.‑C. (a.s.). Il apparaît que les vestiges découverts au
cours du diagnostic s’inscrivent entre ces phases et complètent ainsi les données aux
abords du secteur du marais.
 
Fig. 1 – Plan des sondages archéologiques
Relevé et DAO : J. Berthet, L. Joan (Inrap).
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